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" BELGIQUE 2030 : AU-DELÀ DES CLICHÉS ET DES MALENTENDUS"   par Alain Gerlache 

Après des débuts 

comme enseignant puis 

pionnier des radios 

libres, Alain Gerlache 

journaliste et 

chroniqueur belge, 

rejoint la RTBF où il 

devient journaliste 

politique et directeur de 

la télévision. 

Sa conférence visait à dépasser les 

stéréotypes  

- sur la division communautaire, le contraste 

Flandre / Wallonie, le clivage linguistique 

- pour proposer une vision plus nuancée et 

prospective de la Belgique en 2030. 

Le langage politique et médiatique a 

tendance à accentuer les divergences en les 

rendant insolubles. Cela nourrit les peurs, les 

incompréhensions, et parfois les frustrations 

dans les deux communautés. 

Une certitude : les Flamands ont une identité 

profondément ancrée dans la langue 

néerlandaise parlée en Flandre et dans leurs 

coutumes culturelles. Nous, Wallons, notre 

identité wallonne nous préoccupe beaucoup 

moins. 

Pour mieux comprendre le présent, le 

conférencier est revenu sur le passé de notre 

pays. 

 

 

Enjeux pour 2030 : Quelques-unes des 

pistes à explorer pour dépasser les clichés : 

• Repenser la gouvernance institutionnelle: 

simplification des compétences, plus 

grande clarté dans les responsabilités 

entre entités, promotion de la coopération 

interrégionale. 

• Communication et éducation : 

campagnes publiques pour expliquer le 

fonctionnement fédéral / régional, 

sensibiliser sur les réalités des deux 

côtés, promouvoir l’empathie. 

• Renforcer les initiatives 

transcommunautaires : écoles bilingues, 

projets culturels réunissant francophones 

et néerlandophones, médias croisant les 

perspectives.  

 Et, pour cela, favoriser les espaces de 

rencontre, de dialogue, pour réduire les 

peurs, rétablir la confiance, et bâtir des 

ponts au-delà des identités linguistiques 

et, ce, dans les écoles mais aussi à 

l’extérieur de celles-ci. 

• Développer l’esprit d’entreprise par la 

Wallonie. 

Certes le climat est tendu entre la Flandre et 

la Wallonie mais essayons de relativiser 

l’importance de notre pays au niveau 

européen, mondial….    

Espérons que les nouvelles générations montreront une meilleure volonté  
pour collaborer, de chaque côté des frontières linguistiques.

 

« CHASSES DE LA COURONNE EN HERTOGENWALD ET EN FORÊT DE ST MICHEL FREYR » 

Agent des forêts sur les Chasses de la 

Couronne de Saint-Michel Freyr depuis près 

de trente ans, Thierry Petit a offert à son 

auditoire un véritable voyage à travers le 

temps et la nature, retraçant l’histoire 

passionnante de ce vaste massif forestier, 

véritable berceau du développement 

économique, culturel et spirituel de notre 

région.  

L’exposé, d’une grande richesse, abordait 

tant de facettes qu’il en est difficile d’en 

proposer un résumé complet. Pour 

comprendre l’origine des Chasses de la 
Couronne, il faut remonter à la naissance de 

la Belgique : les premiers domaines de 

chasse furent concédés au roi Léopold Ier, 
inaugurant une longue histoire de gestion 

royale et publique. Aujourd’hui, ces territoires 



sont administrés conjointement par le 

Département Nature et Forêts (DNF) et le 

DEMNA (Université de Gembloux Agro-Bio 

Tech), qui veillent à maintenir un équilibre 

délicat entre chasse encadrée, gestion 

forestière durable et accueil du public. 

Mais la forêt que nous admirons aujourd’hui 

est le fruit d’une évolution séculaire. Rendons 

d’abord hommage à la vision à long terme 

des moines bâtisseurs, dont les plantations 

de chênes de qualité constituent encore la 

fierté de nos futaies. Les activités agro-

pastorales du passé ont également façonné 

ces paysages : les droits d’usage concédés 

aux habitants — droit de pacage, droit 

d’étrépage et droit d’affouage (toujours en 

vigueur) — témoignent d’un lien étroit entre 

l’homme et la forêt. 

Avant l’exploitation du charbon minier, la 

production de charbon de bois contribua 

malheureusement à fragiliser le couvert 

forestier. Au XIXᵉ siècle, la vogue de 

l’enrésinement massif, destinée à 

approvisionner les mines, accentua encore la 

perte de biodiversité. Ces choix passés 

rappellent combien la gestion équilibrée des 

milieux naturels demeure complexe et 

exigeante. 

Heureusement, les efforts récents portent 

leurs fruits. De nombreuses espèces 

emblématiques — telles que le chat sauvage, 

la cigogne noire, la pie-grièche, le grand 

corbeau ou encore la chouette de Tengmalm 

— recolonisent progressivement nos forêts 

ardennaises. Cette reconquête naturelle 

résulte de mesures de protection ciblées, du 

contrôle des végétations invasives, de la 

restauration des tourbières, d’un suivi 

scientifique rigoureux et d’une régulation 

raisonnée du gibier. 

Ces signes encourageants ne doivent 

cependant pas masquer une réalité plus 

sombre : chaque jour, des milliers d’hectares 

de forêts disparaissent dans le monde. Plus 

que jamais, la forêt de Saint-Michel Freyr 

nous rappelle que la préservation du 

patrimoine naturel est à la fois une 

responsabilité collective et un engagement 

pour l’avenir.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« COMMENT L’INDIVIDU SE CONSTRUIT ET SE STRUCTURE PSYCHOLOGIQUEMENT DEPUIS 

LA CONCEPTION JUSQU’À L’ÂGE ADULTE »   ANNE-FRANÇOISE GILLAIN 

Madame GILLAIN, 

psychologue clinicienne 

et chargée de cours, 

nous a présenté une 

conférence qui a été 

suivie avec beaucoup 

d’intérêt par un public 

venu nombreux. L’objectif était de permettre 

de faire des liens entre les expériences du 

passé et les répercussions à l’âge adulte en 

sachant que rien n’est le fruit du hasard ni 

que jamais rien n’est acquis. Nos 

comportements recherchent l’équilibre entre 

le principe de plaisir et le principe de réalité. 



Nous devons faire avec les facteurs 

endogènes et exogènes (environnements 

familial – social - culturel…).  Il n’est jamais 

trop tard pour se réparer, la résilience est la 

capacité à réapprendre à aimer et à être 

aimé. L’aide d’un professionnel de la santé 

mentale peut aider à gérer les souffrances 

avec soi-même et avec les autres.

 

PORTRAIT DE MARYSE BOEUR 

C'est en 2017 que Maryse, ardennaise 

depuis de nombreuses générations et 

habitant Recogne a rejoint l'UTA. Après des 

études gréco-latines à l'INDA d'Arlon, Maryse 

entreprend des études de médecine d'abord 

aux facultés de Namur et ensuite à l'UCL. 

Son diplôme en poche, Maryse fait une 

spécialisation en biologie clinique. Engagée 

à l'hôpital Saint-Joseph à Gilly, elle travaille 

dans l'équipe du laboratoire et plus 

particulièrement au service de chimie 

clinique jusqu'à l'âge de 65 ans. Elle a 

ensuite été responsable médicale d'un 

laboratoire privé à Couillet. 

Après une carrière bien remplie, Maryse 

revient habiter la maison familiale à 

Recogne. Présidente pendant 2 ans de 

l’INNER WHEEL d'Arlon, elle y rencontre 

Marie-Christiane Gruslin et Maggy Andrianne 

qui l'invitent à rejoindre l'UTA. Très vite elle 

intègre le conseil 

d'administration où 

elle est prête à toutes 

les tâches avec un 

sourire bienveillant. 

Elle apprécie 

particulièrement les 

sujets de société, 

l'art, la musique et 

l'histoire. Elle se dit 

comblée par notre programmation. Grande 

voyageuse à travers le monde, Maryse fait 

aussi partie de la Plateforme Alzheimer de la 

province de Luxembourg. Elle est également 

membre du cercle de lecture à Libramont. 

Bref une retraitée en pleine forme et prête à 

s'investir comme elle l'a fait toute sa vie 

active pour lutter contre les moments de 

solitude consécutifs à la retraite.

 

LE 20 OCTOBRE : MISE À L’HONNEUR DE L’AÎNÉ DE NOS MEMBRES AU DÎNER DE GALA DE LA SECTION 

BELGE DE LA LÉGION D’HONNEUR ! 

« L'HONNEUR !  

Ce soir, l'honneur se trouve personnifié dans l'un de nos camarades légionnaires. Joseph 

Renard.   C'est un "borquin" — l'expression désigne un habitant de Saint-Hubert. Il fait entendre 

dans nos enceintes la voix du bon sens. Il partage avec nous son expérience politique — il a été 

échevin — et administrative — il a été conservateur des hypothèques.  Vous ne l'avez pas 

remarqué. Notre camarade est entré dans sa centième année. La Légion d'honneur, ça 

conserve… En vous remettant les insignes de chevalier de la Légion d'honneur, Claude-France 

Arnould déclarait : la République veut honorer "un citoyen altruiste, humaniste, francophile de 

cœur, imprégné du devoir de reconnaissance pour tous les défenseurs des valeurs 

démocratiques".   Ce message-là reste d'actualité. Notre Société a voulu, ce soir encore, vous 

mettre à l'honneur — le mot n'est pas galvaudé ! » (Baron Delpérée) 

Avec toutes nos félicitations à Joseph, fidèle auditeur du cycle de conférences UTA !! 

 

 
     


